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MOBILISATION 
de toutes les forces 

du Sud-Est de l'Europe 
Les troupes allemandes sont entrées 

en Hongrie où M. Stojay forme 
un nouveau Cabinet 

Budapest 23 — L'agence de pres-lvaqule — doit être augmentée, mo
l e hongroise M. T I a publié cet i ° U U 1 *» •* réorganisé», pour garantir 
SJjrèa-midl le communique officiel l I a v ; « o t r a aur lea Boloh«vl*te». Caat 
su ivant ' cana ce aena qu'Hitler et la politi

que allemande ont travaillé Le Relch 
E n vue d'assister la Hongrie i a Pria aur lut le» plus grandes char, 

contre l'ennemi commun, d a n s le!8*0" d e '* l u «rre . et le moment est 
cadre d u &>mhai «nlulaire n i i » l ï m , a P0""- '•» sutrea alliée de pren-

e q u e ) , ! , . , j a n J , u m è m e œ e , u r e . teur part Renée SA1NT-CYR 
m è n e n t les nat ions e u r o r ^ n n e s | d a V T a " l u t t e " ™ n t r e T e n n e ' n ^ e o a ? ! < ' û n » « Pierre e t J e a n », d e « Con, 
unies par le Pacte a Trois, e t tout lmun. tinental Films ». (Ph. A.C.E.) 
part icul ièrement d a n s le desse in 
de renforcer l'efficacité de is> lutte 
contre le bolchevisme par la mobi
l i sat ion de t o u t e les forces et 
l 'adoption de mesures de sécurité 
étendues- d e s troupes a l lemandes 
•ont , de c o m m u n accord entre les 
partie», arrivées en Hongrie. 

<: Le peuple allemand 
a les yeux fixés sur vous » 

SELON LA RUMEUR PUBLIQUE 

MARCEL PETIOT 
aurait été arrêté à Paris 

L'ARMÉE J A P O N A I S E 

Toklo 23 — L* porte-parole du ,route qui mon» Tara Impliai eoua laide l'Inde libre, le» troupe» ° * J!*** 

KHâra vas s ? ^ Spde *- 7— IswS^ST^s^ 
i.pon^^rn^oSS.^n2S: UNE DÉCLARATION l î S î ^ S - S J r S A S 
d é > maintenant aur le eol hindou. | DU b U l t K A L 1 U J U « t mds»»cnpubl» 
Ce fait eat d'une Importance havto-! I » 1 * r**»00 a ' n»"*»"1 

lque, epecielement pour le moure- | Tokio 33. — Dana une aêcia™^iQn|»ruiro_ 

Mais, au Palais de Justice, on ne veut ôS'dï̂ aungSon10.»1 «mb.t«m 
" " * * * " ' > • » * • m « * » » » « » ^ " ^ • w " " ••*•*' w déjà maintenant aur le eol hindou. 

, p e e Ce tait eat d'une importance hleto-

donner aucune précision \«s% îSSS3Ly^^ 
, , , | justifie lea pïu» grande» eaperanoeai» déclaré que lea territoire» rata-jinaiii» 

— • • pour l'avenu-. doue occupe» au cours dea opéra-: » *K 

aux 

P a n » 22. — Le bruit circulait, 
mercredi mat in , à Paris , que le 
D r Pet iot avait é té arrêté de bonne 
heure, d a n s l a s ta t ion George V 
d u métro, par dix policiers de la 
brigade spéciale . Au Pa la i s de J - s -
tâce, o n n'a pu obtenir qu'une ré
ponse évaslve. On at tend une com
municat ion de M le Commissaire 
e n chef 
g r é l 'absence de nouvel les défini
tives, le bruit cont inue à courir et , 
cons t i tue le fa i t sensat ionne l d u 1 ™ 

l'influence ennemie 
l 'Iode complètement 

du peuple hindou. 
Nous ne pouvons naturel lement 
supposer que la routa do eetse 

naissance de la nature spéciale des l A cette occasion, le porte-parole alnaûss hindoue» eV japonaise» seron*libération asra fscl le e t J'esçér» s tn -
rendex-vou" qui se donnaient dan»|déclaré encore une loi» que le Japon m t a immédiatement eou» ladnunls - cérament que le peuple hindou e t 
son sa lon . ifera parvenir toute l a i d e poaalble|tration du gouvernement pw»»wlre'»on^année surmonteront tousss 

indou» dans leur lutte pour rilnoou 'difficulté» en collaborant Jusqu'à la 
bération de leur pays. ! victoire En même temps. Je répète 

1 Cette déclaration oit notamment: lque le Japon est fermement décidé 
i L'armée national» hindoue qui * £ , ! ? * ? " " ^ ^ t J ^ m S ^ ^ i 

est s o u . le commandement du chef if„or^f,r. à _ , £ L 2 O U : e m e n t m a *VVnli 

Amsterdam. 22. — Un commuai- du gouvernement provlsoir» de 
" bhas Chandra Bose. 
coopération avec le» 

Au cours de s o n dernier interro
gatoire. M m e Petiot a déclaré aui 
Commissaire Massu. que son m a n l 
avait bien é té interné pendant six) 
m o i s d a n s une maison de santé! 
d'Ivry-sur-Seine. pour d e s troubles | que "du" grand quartier"général d«iriÂde*librï . 

— l a - l a passé 

Confirmation britumque 

Jour. 

Des arrestations 

plus complet 

Le Japon est à la veille 
. de combats décisiis 

tte Pet iot pour u n vol de Uvresitroupes laponaises «e trouvent déjàiqul »'e»t écoulé députe l'étabHsao- ^ L ° . i * * r t o ^ ^ àujourdnul a u 

a. En at tendant j n a l - i i n e r ^ i u x a u cours Q e l 'année 1986 |Lord Mountbatten diffusé par 
Cet in ternement fut décide a p r è * l 8 e n c e R«uter. annonce que tes Nlp-jforoe» Japonaises, à I» réalisation de 

cours d'une instruction ouverte con-

déclare le D GŒBBELS aux délégués 

Un nouveau gouvernement 
E n l ieu et place du gouvernement 

démiss ionnaire , le régent Horlhy a 
chargé M. Stojay. ambassadeur de 
Hongr ie à Berlin, de la formation 
d u nouveau cabinet qui est consti
t u é c o m m e su i t : 

Prés idence d u Conseil et Affai
res é trangères : M. Doeme Stojay: B* r U n ' , ? 2 , ~ * * ministre d u Re ich «i Le peuple' aUemand tout entier, 
minis tre s a n s portefeuille, charge D r Ooeboeis, » reçu mardi une délé- a d i t te Or Coebbe l s a u x c o m b a v 
d e la vice-presidence du Conseil sat-ion des combat tant s d u front de t a n w de C a s s m o a les yeux f ixés 
M. J e n s e Rasch Intérieur ' M C a s s m o qui s o u s la conduite du sur vous e t vos camarades e t vous 
Andor Jaross Industrie ' M La-1 chevalier de la creax de 1er, co lonel |exprime son admirat ion et sa recon-
Jos Szas» : Commerce et Trans-i"3»11 B e a r s é p o u m e à Berl in pour | naissance. 

des combattait ts du front de Cassino 

Paris . 22. — M. Berry, Juge d'ins
truction, a s i g n e aujourd'hui de s 
m a n d a t s d'amener contre trois 
c rabatteurs » du Dr Petiot. Four
rier envoya i t au coif feur Pintard 
des personnes désirant s'exiler, 
rencontrées d'habitude d a n s l e s ca 
fés. E l les é t a i e n t envoyées ensui te 
a u fabricant d e meublos P o r c h o n 
qui l e s dir igeait aur l'hôtel de la 
rue Lesueur. après s'être assuré 
qu'elles emporta ient avec e u e s des 
s o m m e s importantes . 

Un quatrième rabatteur 

ports : M. Ar.tal Kunder : Agri
culture e t Ravi ta i l lement : M. Bêla 
Yurczex : Just ice : M Stran Anial 
' charge également de ia gest ion 
a d intérim du département des 
Culte* et de l 'Instruction publique) : 
Honved (défense nat ionale) : M. 
Lajos Czatay : F i n a n c e s : M. Lajos 
Remenyi-Schnel ler 

une visite de quelques Jours. . D j e n n e m i éga lement 
Au cours d'un entret ien appro- \"T\L!ZJ^Tv,J?Z;zi7L.„*,£££. 

fondi. les so ldats o n t fai t au D r | ? ? _ " i ? K ï n m i L ^ 0 . 1 ? * ? ^ * f'xf!^. 
Goebbels une relation de leurs com-

De puissantes formations de la Lufiwaffe 
ont violemment bombardé Londres 

a été évacuée par les troupes du Reich 

bats 
De leurs rapports résulte l a déci

s ion de défendre énergiquement 
contre une forte supériorité numéri
que e n h o m m e s et en matériel. 

Les deux gouvernements all ies | ̂ ^ «JJL 1 "» J ^ ! ! , ^ " ! " 
sont d'accord pour aff irmer que les e,1 «* d « £ S i ™ partout ou 
mesure» adoptées contr ibueront!" ** Présentera. 
d a n s le s ens de l 'ancienne " " " " i - — _ — — 
et de* la fraternité d'armes éprou
vée ex is tant entre les peuples bon- Madrid. 22. — D'après une nou-
grois e t a l lemand, a Jeter dans k>]velle E.F.E.. le parti de l'opposi-
balance tous les moyens d action | tion gouvernementa le cubaine a pro-
d o n t dispose la Hongrie e n vue posé pour les prochaines é lec t ions à 
d'assurer :a victoire f inale de 
cause commune. 

dinaire de c e combat sur le front 
italien qui s e déroule sur un terri
toire re lat ivement sa réduit par rap
port à l 'étendue to ta le de s fronts, 
ici l 'ennemi a va inement es sayé d e 
forcer la déc i s ion par l 'engagement 
e n masses de s o n matériel e t notam
m e n t de s o n aviation. Mais il en 
est résulté qu'il a b ien pu e n j e tant 
des mil l iers de tonnes d'explosifs 
met tre une ville a u ras d u sol m a i s 
n'a pu réduire l'esprit de s h o m m e s 
qui son t déc idés à défendre 
c h a m p d e batai l les de toutes leurs 
forces. 

Paris , 22. — Poursuivant «on n i - _ , , _ » « . t « i o « i 

;&*£ rue LÎsueuî̂ corn̂ iîr.I Conformément aux ordres donnes, la ville de Smerinka 
Massu a cont inué , c e mat in , .es in
terrogatoires des différents témoins . 
Il a en tendu un quatrième < rabat
teur » qui sera s a n s doute inculpe 
c e soir. I l s 'agit d'un vieil a m i du 
Dr Petiot . Sur la porte de son do
mici le , a précisé M. Massu. o n a 
trouvé un périscope en tous points 
semblable à celui découvert rue 
Lesueur. ' 

M. Veehseumayer, ministre 
plénipotentiaire nu Reich 

en Hongrie 
Berlin. 22 — Sur proposit ion de 

M von Ribbentrop. le Fuehrer a 
n o m m é le D r Bdmund Veehsen-
mayer aux fonct ions de ministre 
plénipotentiaire du Grand Reich 
aUemand e n Hongrie 

M. v o n Jegow qui jusqu'ici as
s u m a i t c e s fonctions, a é té rap
pelé au minis tère des Affaires 
é trangère* 

Ce qu'on dit à la Wilhemstrasse 

a résidence s u Cuba Ramon Grau 
S a n Mart in c o m m e candidat * la 
p-es idenee et le sénateur Fé l ix Lan-1 du d i ^ n e e s p m r r f r o l g u e ^ q u ^ r é d u i -

cômmc candidat à la vice-prés'- ra à n é a n t l a vo lonté de destruct ion 
de n o s ennemis . ~ 

Quartier général du Fuhrer, 22. — Le flaut Commandement de la Wehrmacht communique : 
Sur le S u s intérieur. »n Ukratn», I n Soviets ont a t t s q u i vsln»m»nt en plusieurs point». Une lète 

de pont ennemie a été rétréci» davantage en contre-attaque. 
Entra le Bug moyen, en Ukraine et le Dmeatar, es durs combats »• poursuivent aveo dee forces eovleti. 

que» supérieures en nombr». De nombreuses attaque» soviétique» ont été repoussées »vee de* perte» élevé»». 
L» ville de Smqrmk» a été évacuée conformément aux ordre» reous 
Entre Proskurox et Tarnopol, les Soviets «ont à nouvaau passé» » l'attaqua ave» da puissantes ter-

l ieu certa ines reunions d u Dr Pe-I oea d'Infanterie et de blindés. Au cours de durs combats, 33 tank» ennemis ont été anéantis Egalsment 
t iot avec s e s rabatteurs, et ses fu-i dans le secteur de Brody, no» troupes sont engagées dans da durs combats défensifs avee des isroas 
tures victimes, a éga l ement été in-

situation intérieure e t 
constate ensuit» que pondant la» 

i6 dernières s emaine* la s i tuation 
militaire «'était très sérieusement dé
veloppée Dana 1» Pacifique, l'ennemi 
a effectué avec toute» se» force» de* 

I attaque» contre la» lie» Marshall e t 
I Marianne» Bien que lea troupes J&po-

céee. 11 e s t cependant évident que 
L'adversaire continuera à l'aide d'un 
matériel de guerre supérieur à oote -
nlr un succès par lea offeneive» Coat 
pourquoi l'empire japonais e s t à la 
veille de combats déclslfa de l'iasue 
desquels dépend le sort d u pays II 
n'y a aujourd'hui plus de différence 
entre le» première» l ignes avancée» 
du front e t 1» paya Mal» c'est dans 
cette unité que se trouve en mémo 
temps la clé de la victoire définitive. 

Le ministre peut constater avec 
une Joie ;>artlcullére que la mobili
sat ion totale d u paya a fait de grande 
progré». 

! A propos de la situation en Buro-
ipe. Tojo a constaté que 1 Auemssjn* 
avait réueal jusqu'ici à aurmonter 

. toute» le» difficulté». Aujourd'hui, 
l'Allemagne fait avec à", puissante» 
forces une guerre élastique et fruc-

' tueued contre le» Anglaia et lea Amé-
; ricaiua. Le Japon souhaite 

Le coiffeur chez lequel ont eu 

terroge à nouveau. Il s emble que 
s a bonne foi ne puisse être soup
ç o n n é e e t qu'il n'ait p a s e u con-

Le bombardement 
» Nous avons la ferme convict ion a g i , 

que *e front e t le paya son t a n i m é s [ f t p I . f i T U T r P t . a r s i i t â 
H„ m*r«. « n n l h*rr.ïni» nui rértlli- " * **WSHSI C » <X t d U J C 

d'énormes dégâts 

imposable, voua étea néan-
Répondant »ux quastlon» dea jour-1 moin» t«nu d» »ou»crire une décls-
' »te» étranger» à Berlin au aujer 

projet» allemande dan» le Sud 
tourisme ; 

b) Si vou» avez une résldenc» se
condaire ; „ __„ 

SI votre loyer dépasse 3 0 0 0 
pour les commune» de plu» de 

— pour 

Conseils aux commerçants 
et aux industriels 

Régime normal. — Si votre chif-

sast de l'Xurop» «t d'un» mtenstii-
eatvon éventuelle de la guerre con
tra la Eussl». la w ilhelme\ra»ae fait 
remarquer que iea événements dansi 
cette parti» du cont inent n'ont rien S-
de mystérieux et qu'il est permis 
d'en parler ouvertement. 

n est un fait que l'évolution de 
la guerre a rendu nécessaire une 
nouvelle organisation et la mise en 
ligne de toute» le» forces disponibles 
Apre» avoir examiné en commun la 
s ituation. l'Allemagne et eee aillés 
dans 1» Sud-E»t et le centre de l'Eu
rope ont décidé de mobiliser toute»;fre d aflairee réalisé en 1943 dépasse 
les force» pour la guerre e t de pro-jiOOOOOO de franc» (pour la vente 
céder à une collaboration encore plus de marchandiaes en général), ou 
étroite. 100000 fr»nc» s'il s'sgit de courts^ 

Dan» le» milieux diplomatique» de |ges commissions ou fourniture» de 
Berlin, le» pourparlers au quartlerig^j-yice», voua devez obligatoirement 
général du Puhrer entre l'Allemagne p r e s s e r au contrôleur de» contrlbu-
e t le» Etat» du Sud-E»t font le •u]e t | t i O I ] i ) directe» : un compte « Pro-
de toute» les conversations. Il e s t 1 [ l t a e i pertes >. une copie du bilan, 
clair que. tenant compte de» c l r - | a ! n s . qu'un relevé de» amortl«»e-
oonatanoa» actuelle» et du fait q u e i m e n t s e t provision» constituée» par 
la guerre à fEet a approche de p>u» prélèvement sur les bénéfices, avec 

plus des Balkans, ces r jourpariers i f ,n^ct -on précis» de l'objet de ce» 
«vêtent u n caractère net tement d t f - | „ m o r t l a > C T n e £ M e t d B cm provl»rons 

Lea sociétés anonymes, lea aoclé-
soclétéa en comman-
par actions 

>» • • ^ K < " > - ' " "" •"""prélèvement sur les oeneiice 

î f Jî %tV.V% ^ ^ a m o r t i s s e m e n t » et de ces pro n v i n u«« yiimm de contact prece- T M-iAtA» 
ente» L'Allemagne et le» Etats du , . ~ T ! 7 " T 
ud-E»t européenont décidé une con. | " • * ,";^,- 'rT, 
rttmtlon p l u . active.de» paye b ^ ^ • ™ P ^ u

l s S r i J - | S S j ^ r t i l i . 

"de'la lune'c î ,n* Jours d a n . * * * * * ' ^ S ^ i S S i 

Berlin. 23. — Le D. N. B. ap
prend que l'attaque effectuée à l 
l'aube d u 22 m a r s par l a Lutwaffe I 
sur Londres e s t l a douz ième depuis 
le début de l a nouve l l e phase de lai 
batail le pour la capitale anglaise . 
La City a é t é durement touchée I 
par de nombreuses bombes explo-i 
s ives et incendiaires . 1 

Vers minui t , l e s escadri l les al le-l 
m a n d e s franchirent la M a n c h e en 

Ne sont p » . impos.bls» et par c o n - l " » P ° t a t d é t e r m i n é d e telle façon 
<,"«n>. n? noivSnt D U être dècl*- lq«e l e s postes d'observation e n n e 

mis furent dans l'impossibilité 
d évaluer le nombre d'appareils al
l emands e t de se rendre compte à 

CONTRIBUABLES! 
sachez déclarer 
vos revenus de 1943 

ennemies avaneéss. La garnison d» Kowsl a repoussé plusieurs assauts d» l'adversaire. 
Au sud-est de Vitsbsk, Iss Soviets ont repris leurs tentative» d» parce» avec plusieurs divisions d» 

tirailleur» et dé nombreux char», les troupe» snnemiss. attaquant en plusieurs vagua», ont été repousses» 
et un point d'infiltration verrouillé. 

Dans I» Haut Nord, secteur d» Kandalakseha. de» grenadiers d» Hasse. ooeupant un point d'appui, 
ant neutralisé Iss sttsquas de deux régiments d'inf»nt»ns sovietiquss a vas des pertes élevées pour les 
aasaillants et ant ramené da» prisonniers. 

Sur I» front do Mourman, dea chasseurs ds montagne de l'Ostmark ant pris d'assaut un point d'appui 
ennemi et anéanti ses ocoupants. 

Au cours de» durs combats qui se sont développés dans I» secteur sud du front de l'Est, la S* 
division blindé» rhéno.w»stph»li»nn» s'est particulièrement distingué» dsns »•* opérations offensivss »t 

transport 

Après le reins de la Finlande 

Moscou rejette 
sur Helsinki 

toutes 
les responsabilités 

Helsinki. 22. — La radio de Mos
cou a dif fusé une c o m m u m c a t i o n 

En Italie, l'ennemi a poursuivi, hier également, avec Un acharnement extrême, ses vain»» et eOQ. 
te uses attaque» oontr» Cassino. 

Las batttri»» k longu* porté» ont eanonné Iss ports d'Anilo et d» Nettuno st atteint 
ennemi. 

Dans l'Adriatique, t hauttur d» S. Giorgio, des batteries aétlère» de I» marin» ont ouvert I» feu sur 
deux contre-torpilleurs ennemis et ics ont contraint* à rebrousser chemin. Un» d» ces unités a pris f su 

La nuit dernière, des appareils ennemis ont exécuté de* raids d» harcèlement sur des localité» de du bureau d' informations du conv 
I» région rhéno-we*tphali»nn». missariat aux Affaires Etrangères 

Un nouveau »t puissant rsld «xéouté «ur Londrss par des formations d'avions de oombat allemands ri» vtoacou sous le titre » Commu-

d ! U , é T » S t S r t l é » £ W é * n O U , " U - " " " ' * ' m , M " d * b°nbM " p , 0 ^ , t " ' " • • " d i » ' " » . «• " « * - ' " " " • n f q u é ^ s n ^ d w ^ ^ 
Dsns la Manoh», l'artillerie britannique • ouvtrt I» feu sans susses sur un oenvol s l lemsnd. f inlandaises ». Il 
Ds* bstteries k longue porté» d» notre marin» d» gusrr» ont pilonné à Isur tour I» port d» Douvres. 

D'excellents résultats ont été observé». 

que l'Intensification ae * 7.T"r~ ' 
tro rtJnlon eorlétique est devenue que «oit le montant de leur chiffre 
un» nécessité et que la force tot»le d'affaire» »nnuel 
de» n a t i o n * unie» par le Pacte ftl " »n est de mème de» marchands 
Trois — e t avant tout la Hongrle.lde bien», de» transporteurs et de» — 
la Roumanie, la Bulgarie et la Slo-1 banquier». dure à 5 % pour la fraction qui ex-

! l Le» société» doivent, au surplus. | c M e aoo.OOoTr. 
'{produira; 1* copte des^ document»_dé-l œ » forfa lu complémentaires spé-

— Les allocation» familiale» : 
— Les pension» versée» s u x acci

dentée d u travail ; 
— Le» pension» ventées aux mu

tilés de guerre, aux veuves de guer
re et aux ascendants : 

— Les indemnités de soin» aux tu
berculeux, les allocations spéciales 
des grands Invalides d» guerre ; 

— La retrait» du combattant : 
— La prime de la mère au foyer 

e t celle du salaire unique ; 
— L indemnité spéciale servie aux 

employés de la 8 .N.CP. voyageant 
sur des parcoure mitraillés ; 

Les indemnités Journalière» de 
maladie ou de remboursement de 
frai» médicaux et pharmaceutiques 
allouées sux assurée sociaux : 

— Les pensions de la Légion 
d'honneur et do 1» Médaille mil i 
taire ; 

— Le capital à titre de réparation 
du dommage causé, compris dsns 
l' indemnité pour brusque congédie
ment. 

Vous pouvei déduire de vos ap
pointements : 

1° Le» retenue» supportée» pour 
la consti tution de retraite ; 

2' Le» cotisation» ouvrière» pour 
les Assurances sociales : les retenues 
supportées en matière d'impôt sur 
les salaires, la contribution profes
sionnelle et les cotisations syndl-

3* Un forfait de 10 % à titre de 
frais professionnels. Toutefois, lors
que les appointements excédent 

000 fr par an le forfait e s t ré-

LtXUPTION DU VÉSUVE 
ipoaéa à l'Enregistrement pour là per 
'ception de l'Impôt «ur le revenu de» 
valeur» mobilière». 

NanlM 22 _ r i v a n t l'armmrh»! «*S'm» du fartait. — SI VOU» étiez 
Naples 22 — l e v a n t l approche - » n U e r „ „ , , a u r eg im. d u 

des coulée» de lave qui descendent I f o r t a l t „ w ' „„ ,« . chiffre d'affsires 
du Vésuve, les autorités ang lo -amé- l Q e 1943 n a pas dépassé un million 
r .ealnes d'occupation ont ordonné.I (ventes de marchand!»»» e n géné-
h iers soir, l 'évacuation d e ' t o u s les rai) ou 100.000 fr. (prestations de 
vi l lage* s i tués a u nord et à l'ouest eervlee») vou» eonttnsVsTSS à être 
du volcan T o u t e s les route» son t soumis s u «orfaiv II suttira »imple-

pttlatlon évacuée qui s'en v a h pied, 
transportant sur des voitures à ânes 
o u à bœufs c e qu'elle a de plus 
précieux. 

P R O C H A I N E M E N T 

nous commencerons la 
publication d'un roman de 

D E L H Y 

Le Candélabre 
du Temple 

T I R A G E F I N A N C I E R 
4 1 / 1 % 1S33 B 

Pat i* 33. — n s été procédé pubii-
onsasasnt dan» l'un» de» ssU»» d u 
ministère cVs» Finance» a u ttrag» au 
s o n d» deux sérias dsa rentes 4 1/3 
amorti s—M» 1933, tranch» B (loi d u 
1T septembre IMS) qui devront être 
rsrutifiujsgss à partir du 1er Mal 1944. 

Le sort a désigné ta» sérias 231 
S é t l S , 

que de» c Bénéfice» commerciaux 
S', vou» étier. l'an dernier, im

posé d'après v o u e bénéfice réel pour 
la raison que vos recette» excé
daient la l imite précédemment fi
xée à 600 000 fr. (commerce »n gé-l 
nérsl) ou 00 000 fr. (prestations d» 
eerviees et si le montent de vos re
cette» de 1943 n» dépasse ras la 
nouvelle limite fixée a un mill ion 
pour la premiers estègorte et 100000 
fr pour la 2e catégorie, vous pour
ras revenir »u régime du forfait k 
la condition que votre chiffre d'af
faire» des trois années 1941. 1942 et 
1943 n'slt pas dépassé cette nou
velle l imite et que vous n'sylez pas 
opté expressément pour le régime 
du bénéfice réel depul» 1941. 

Conseils a u salariés 
Les prélèvements mensuels opérés 

en 1943 par vos employeurs, repré
sentent 1 impôt sur les salaire». 

Vou» devea ntanmoln». falr» fi
gurer votre salaire dans votre dé
claration, e n vu» d» l'Impôt général 
sui I» rséenu. 

Lss déclarations d» •alsurs» sous
crites par vos employeur» n» voua 
dispensent daillerura pas d» 1» pro
duction d'un» déclaration. Vos»» 
ave*, d'ausr» part, toujours Intérêt 
à 1» sousortr». Vous faits» ainsi con
naîtra au contrôleur voir» s i tuat ion 
«t t o s charge» d» famille c i l s s 

ciaux «ont admés 
• 10 % pour I 
pré» : 
90 % pour ls» Journalistes, les 

chefs d orchestre», music iens e t ar
tistes 

pour les raprésentsnts de 
commerce et les inspecteurs " 
rance-vle : 

pour le» Imprimeurs de nuit , 
neurs travaillant au fond de» 

mines. 
(A signaler que 1» forfait com

plémentaire est toujours k déduire 
e n premier lieu, le forfait d» 10 % 
aappl lquant k la différence.) 

Conseils aux pn>priétaires 
Revenu» fonciers — Pour tas im

meubles donné» en location (mai
sons ou terres) vous indiquer*» I» 
montant de» loyer» effectivement 
perçu» en 1943 (y compris les chsr-
ges remboursées par les locataires 
et qui Incombent au proprlétsxr» : 
Impôt foncier, assurance, e tc . ) . 

Seules, les recette» effectivement 
encaissés» e n 1943 doivent être men-
tlonnée» dan» la déclaration, k'l'ex
clusion de» loyers Impayé» d u fait 
de guerre ou pour tout autre motif. 

De même, il n'y à pas Heu de 
f»tre état des loyer» arfén 
locaux vacant» 

temps de l'objectif qu'ils se propo
saient d'attaquer. 

A minu i t 48. la première vague 
de bombardiers franchit le barra
ge d e la D . C A. ang la i se e t j e ta 
ses bombes sur d e s objectifs par
fa i t ement dél imités . 

Les équipages des escadril les sui
vantes qui avaient traverse s a n s 
subir de pertes le f eu d e la D.C-A. 
ennemie . purent fac i lement repé
rer les d i f férents object i fs a la 
lueur des incendies qui y avaient 
éclate. Proport ionnel lement a u n o m 
bre d e s av ions a l l emands engagés , 
le nouveau raid s'est avéré extrê
m e m e n t efficace. 

Nombreuses victimes 

des attaques aériennes 
en Indochine 

Hanoï , 22. — Les bombardements 
aér iens d u 18 m a r s ont fai t 04 vic
t imes. O n compte d a n s c e chiffre 
onze morts , quarante-s ix blessés 
parmi la populat ion mdochinoise , 
deux blessés européens a u Tonltin 
e t cinq blessés Indochinois e n 
Annam. 

Au cours du bombardement ef
fectué le 17 m a r s sur la région cc -
tière d u nord de i A n n a m par qua
tre avions américains , trente Indo
ch ino i s o n t é t é t u é s e t quarante a u 
tres blessé*. 

NOUVEAU RAID ALUÊ 
SUR BERLIN 

Berlin, 23. — Le D N.B. apprend 
que le 22 mars , vers midi , des esca
dril les de bombardiers amér ica ins 
escortés de nombreux av ions de 
chasse , o n t une nouvel le fols a t ta 
qué, à l a faveur d u mauva i s t emps , 
les quartiers habités de la ville de 
Berl in. 

CINQ TERRORISTES 
ont été condamnés à mort 

et exécutés à Nancy 
Annecy. 22. — L a Cour mart ia le 

française, réunie à Annecy, le 19 
mars, a c o n d a m n é à mort & Indivi
dus appartenant à une organisat ion 
terroriste. 

La sentence rendue, l 'exécution 
eut lieu quelques Instant plus tard. 

Trois autres individus, qui o n t pu 
faire la preuve de leur non culpa
bilité d a n s les di f férents assassi
nats , o n t été renvoyés devant les 
tr ibunaux compétents . 

La chasse a u bandits 
eu Haute-Savoie 

sang lant devai t se dérouler. C o m 
me les représentants de la loi pas
saient les m e n o t t e s à deux bandits, 
le troisième s'écria : < SI vous ne 
lâchez pas m e s compagnons , je lan
c e sur vous une grenade ». Le ban 
di t jo igni t le g e s t e S la parole. L'en
g i n meurtrier éclata , tuant un ins
pecteur de police et un terroriste 
enchaîné . 

L identité exacte d es bandits n'a 
pu ê tre encore précisée, leurs pa
piers é tant mani fes tement faux. 
Mais, d'après les premiers é l éments 
de l'enquête, il s emble qu'on se 
trouve e n présence de Jeunes g e n s 
dont l'un es t Arménien e t les au-

Annecy, 22. — Le 20 mars, les très Espagnols , 
forces d u m a i n t i e n de l'ordre onti . • s» r o r v 
ef fectué de nombreuses reconnais- ASSaSSISat d e RI. r l U M , 
sances of fens ives d' invest issement 
d u p lateau d e s Olières . D a n s l a ré
g ion d'Uzillon. une trentaine de 
m e m b r e s d e la franc-garde o n t livré 
combat à une bande de terroristes. 
Après u n e lutte sévère, les forces 
de l ordre emporta ient la décision. 
Au début de l'après-midi, les « m a 
quisards » deva ient se retirer e n 
laissant sur le terrain c inq tués, un 
blessé e t u n but in impor tant d'ar
m e s et de matériel . 

Les francs-gardes n'ont à déplo
rer aucune perte. D a n s le secteur 
des Rozières. au cours d'un bref 
engagement , un autre groupe de 
francs-gardes tuait un bandit et tai
s a i t u n prisonnier. D'autre part. 
dans la région de 8t-Oeoire . plu
s ieurs opérat ions m e n é e s par d e s 
G A l R . son t en cours. 

HEURE D'ÉTÉ 
LE 3 AVRIL 

Berlin, il. — L hsure d'été 
sera Introduits l s 3 avril, à 
deux heures d u mat in s t les 
aiguil les avancées d'un» h e u r * 

ancien secrétaire général 
de la Fédération des Cheminots 

Parts. 22. — Hier, vers 13 h., c inq 
individus a r m e s sonnèrent s u domi
ci le de M. Prey, adjoint au maire 
d'Alfortville, qui é ta i t rentré de
puis quelques instants . Mme Prey Le* preuves rie la faillite des espe-'dirions rru'eitr/eatt le Kremlin sou» 
ouvrit e t les cinq h o m m e s péné- ronces de libération par des fier» de» aspects anodins et semblant 

feront» »ux 

Ou total dea loyer», vous uouner. 
déduira un forfait de 20 % pour 
tenir compte de» frai» d» gestion 
d'assurance» e t d'amortlssesasnt, 
plu» la» frai» d'entrattan e t le» ré
parations. (A noter que t» forfait 
de 30 % peut s» calculer sur le» 
recette» d» 19SS.) 

Pour le» immeubles occupé» par 
vous vous d»vez Indiquer 1» revenu 
foncier «errant d» bas» k l'Impôt 
foncier de 1948. figurant sur " 
feuille d'Impôt foncier 

Ls déslaratién d'Impét _ 
d»it parvenir au Contrêleur avant 
I» Isr svril, seul peine d s majora* 
tien d'Impét d» U %. 

nsoo. 

Le» aviateurs, enr t i i s o n t lancé 
leurs bombes alors que la visibi
l i té é ta i t nulle. D e s dégât s o n t é té 
provoqués et la populat ion a e u des 
pertes 

L a défense ant iaér ienne a l l eman
de qui s'opposa aux format ions en
nemies fut cons idérablement gênée 
d a n s s o n act ion par les épa i s se s 
couches d e n u a g e s e t les fortes 
bourrasques de neige . 

TItBITETUÉS 
DANS DES LOCALITES 

DE PICARDIE 
Paris, 22. — D a n s la journée de 

dimanche, l 'aviation anglo-améri
ca ine a bombardé de nombreuses 
localités de la région picarde. D a n s 
quatre de celles-ci, o n compte déjà 
une trenta ine d e morts , dont quin
ze d a n s une seule commune . D a n s 
l'une d'elles, e n particulier, de n o m 
breuses maisons o n t é té détruites 
o u endommagées . 

Combat sanglant 
en plein cœur de Nice 

Nice. 22. — U n e n g a g e m e n t entre 
les forces du m a i n t i e n de l'ordre et 
d e s terroristes a eu l ieu c e m a t i n 
en plein centre de Nice, provoquant 
d a n s la ville une vive émot ion car 
trois courageux a g e n t s y o n t trouvé 
la mort. 

L'affaire a c o m m e n c é la nu i t der
nière d'une façon banale. Trois gar
d i e n s de l a paix, e f fectuant une 
ronde à bicyclette, route de Turin, 
interpellèrent d e u x cycl istes af in de 
vérifier leur identité . A c e moment , 
l 'un d'entre eux ouvrit le feu sur 
les a g e n t s e n b lessant d e u x mortel 
lement. Puis les bandits , sautant 
s u r leur machine , disparurent. 

Leur trace devai t être retrouvée 
en plein c œ u r de Nice, 7, rue Mas-
séna, d a n s u n appartement trans
formé e n un véritable arsenal. 

Les a g e n t s qui s e présentèrent à 
l a porte de l 'appartement, s u c in
quième é t a g e de l'Immeuble, furent 
accueil l is à coups de grenade 

U n s iège dut être soutenu s o u s la 
direct ion de M Duraffour. inten
dant de police. Il dura plusieurs 
heures e t les terroristes, a u n o m 
bra de trois, car i ls ava len t été . 
jo in t s par un complice, se rendirent 
f inalement 

trèrent de force d a n s le vestibule. 
L'adjoint étant accouru, les terro
ristes t irèrent d a n s s a direction, le 
tuant sur le coup, puis i l s prirent 
la fuite d a n s l'automobile qui les 
avait a m e n é * 

M m e Prey. a t te inte éga l ement 
par les projectiles, a été transpor
tée, d s n s un é tat grave, à l'Hôpital 
de Cretell 

M. Prey avai t é té membre du bu
reau politique du parti ouvrier e t 
paysan et é t a i t anc i en secrétaire 
général de la Fédérat ion des Che
minots . 

bureau d'informfttions dt conimis-
sartat aux Affaires Etrangères, 

lavai t publ.e le 4 mars lés condi-
i t ions d'armistice soviét iques à l a 
Finlande. 

L e 8 m a i s , l 'ambassade soviéti
que S Stockholm a reçu la réponse 
d u gouvernement f inlandais d o n 11 
résultait qu'il é ta i t difficile au gou
vernement f inlandais d accepter ces 
condi t ions s a n s discussion préala
ble Le 10 mars, le gouverrtetnent 
soviét ique a communiqué au gou
vernement f inlandais q u i ) est imait 
la réponse f inlandaise peu satis
f a i s a n t * 11 att irait , e n même temps 
l 'attention du gouvernement fin
landais sur ce que les condit ions 
soviétiques d'armistice ccnst l tusdent 
d es ex igences m i n i m a e t é lémentai 
res e t que ce ne serait que par l'ac-

Helsinki 22. — Texte du c o n i m u - i c e P t a t l o n d e <** condi««ms par le 
nique f ta landais • ! gouvernement f inlandais que des 

a i - . 1. 1./. rw^^,, „ - , ~ ~ - ^ _ négoc iat ions sur la cessat ion des 
S r L n t ^ £ ^ ? L "?. ^ J 1 ' * * * host i l i tés é ta lent poss ib le , entre .-es 
t n ^ f l - f . ^ r 5 T , , d 2 . 2^° J ? I d e « gouvernemenits. Le g o u v e m e -

m a T ^ m ^ / 8 ^ ."rSE * » l * . c £ ! m « " scrrtétujue a fait é g a l e m e n t 
m a » . f u t forcé, peu après, k la r e - U ^ j , Q u . u attendrait Jusqu au 1» 

mars la réponse du gouvernement 
Nos avions de chasse ont inflige I f inlandais . Celui-ci a d o n n é l s 17 

d e s pertes sensibles au groupe e m m a r s une réponse négative, 
retraite. | t * gouvernement soviétique oon-

En Combat aérien, au dessus de 'c lut e n prétendant que i e gouveme-
l ' is thme de Carélie, nos cruvsseurs|ment f inlandais a assume ainsi tou-
ont abattu deux avions de chasse i t e s les responsabil i tés des conse-
ennemls . quences qui pourraient en résulter 

COMMUNIQUÉ FINLANDAIS 

U FINLANDE REFUSE LE SUICIDE 
appuraissciif chaque jour, en mène acceptables. A la méthode russe, 
temps que surgit cette réalité : !'ohsorbtto»r w fut réalisée par 
pour maintenir son indépendance noyautage et infiltration 
et éviter la Bolchevisation. un peu- Staline a pousse le cynisme jus-
pie ne peut compter que sur ses qu'à proposer des conditions qu'on 
propres efforts et'les joindre à ceux* impose a un pays roincu et /ai
des Européens. 10le. Les garanties anglo-amertcainet 

On nous dit. et certains le n'avaient de valeur que pour lut. 

LE PRIX GONCOURT 
EST ENFIN DÉCERNE 

Paris. 21. — Le bureau de l'Aca
démie Concour t communique à 
l'Office Français d'information 
note su ivante 

Pour d e s ra isons que M. de C o n 
court n'avait certes p a s pu prévoir. 

Académie Concour t e n retard sur 
son vote annuel , v ient de décerner 
par correspondance son prix de 
l 'année 1943 Le président fait sa 
voir le résultat du vote. 

Le prix Concour t e s t décerné a u 
livre de M. Marius Orout t Passage 
de l 'homme » (nouvel le revue fran
çaise éditeur 1 S voix sur 9. 

Ont obtenu chacun une voix, 
l ivres su ivants : < El i ses » de M m e 
Albine Léger : « Le Cheval B lanc » 
de M m e Eisa Triolet : « N a n s 'e 
berger » de M Thyde Monnter 
t Causeries ». de M Phil ippe Hen-
riot. 

Lorsque l'Académie Concour t 

croient : « Londres et Washington 
ne permettront pas cette soviétisa-
tion de l'Europe ». 

La vérité c'est qu'elle se réalise
rait avec leur aide 

Si le second front promis a Téhé
ran reste toujours à l'état de pro
têt plus ou moins lointain, l'aban
don de l'Europe continentale à Vin-

Jluence soviétique est un fait 
Les Anglais et les Américains ont acquis pour Staline qui en poursuit 

abandonné la Pologne après lui le complet développement, 
avoir fait des promesses au moins] La Finlande, dans Vunanimtté de 
égales a celles dont ils ne cessent \ son Président de «on Gouverne-
de nous abreuver. En Algérie, ils.ment, de son Parlement, de sa 
laissent de Gaulle se faire grignoter' Presse et de son peuple , l'a compris. 
par les envoyés de Moscou en at-'Plaçant son honneur national ou-
tendant d'être dévore par eux. II.dessus de laventure à risquer elle 
n'en est pas autrement dans les ter
ritoires italiens auz ma ins des Al
ités : Badoglio y est toléré pour au
tant qu'il plaît d Moscou. 

Les Anglo-Américains ont-ils ten
té une démarche, fait un geste, en 
faveur de la Finlande ? Loin de là. 
Ils ont appuyé les tentatives de 
Staline en taisant miroiter des ga
ranties qu'ils savaient sans valeur 
Ce n'était qu'un apprît auquel le 
parlement dHelsinski n'a pas mor
du. 

C'est que les Finlandais sont rea-

pourra se réunir elle procédera k 
l'élection du sucesseur de M. Pierre 

A c e moment , un nouveau d r a m e Champion, 

répondu comme doit le taire une 
nation souveraine, pacif ique, qui 
n'a aucun désir de conquête. 

Eut-elle obtenu la certitude que 
sa souveraineté, son indépendant», 
ses libertés subsisteraient, avec joie 
elle eut repris ses travaux pacifi
ques 

Opposant un non catégorique à 
la demande d'éclaircissement, le 
Kremlin a démasque brutalement 
un pj'epe trop grossier. Dés lors il 
ne restait plus à la vaillante nation 

listes et savent observer. Ils ont ^ ^ L S t ' t "^S^SmtTét 
poussé la compréhension i X M « i - , ™ " .V}ISvéenne , e B t e O " * * * * • 
fréme limite en ne repoussant pas**0 *atut 

d'emblée toute conversation avec] ^ a Paix est un bien désirable 
Moscou. Pourtant, rien chez eux ne\mat* l'acquérir au prix d'un tusekte 
témoigne d'une faibles»» ou drune*** u n e é^ctsétm digne d é Ori -
Zassftude. Leur position reste puis-1 boutu'e. 
santé et inébranléa. le magnifique, A tout bien peser, nos * cotai*»» 
moral de la masse est comparable I d'en face ne nous ont proposé e t 
à celui du Reich. i r foni jamais r i s» fait pour noms 

Je l'écrivais hier : on ne pactise* assurer autre chose que l a < paix 
pas avec le Bolchevisme, o n lui éternelle » d o n t u n e •dérapai» *r> 
eéffs ou o n cherche à te détruire. I prêtant* 

C é f a t t u n s capttutattatt sa** oosvi -4. 


